
 
 A découvrir : « Loverval »  

 

Loverval est, historiquement, un très 
ancien village caché dans l'écrin de 
ses bois et de ses eaux. Véritable 
poumon vert à la sortie de 
l'agglomération carolorégienne, c'est 
aujourd'hui un important centre 
résidentiel. La route de Charleroi à 
Philippeville coupe son territoire en 
deux parties suivant un angle Nord-  

Sud. A l'Est, s'étendent le Vieux Loverval et les 
Morlères, à l'Ouest, le Try d'Haies et le Chêniat. Le 
Chêniat ou bois planté par opposition aux « haies » 
ou bois sauvages est un quartier résidentiel aisé 
construit entre les deux guerres pour la bourgeoisie 
aisée carolorégienne fatiguée de la ville. Plusieurs 
villas sont l’œuvre de l’architecte moderniste belge, 
Marcel Leborgne. 
Ici se retrouvent  la Grenouille 
et les Nénuphars, la Pagode 
chinoise, la villa du compositeur 
Gaston Monseu et surtout, à 
l’angle de la grand-route, le 
manoir du Chéniat, résidence 
d’été de l’artiste, écrivain et 
architecte, Marcel Depelsenaire. 
C’est ici aussi que vécu 
l’humaniste wallon Elie Baussart. 

 

 

         
 
Dans les environs 

 

Le site du Bois du 
Cazier à Marcinelle : 
Découvrez la vie des 
mineurs et le 
fonctionnement d’un 
charbonnage dans un 
site patrimonial 
d’exception.  
Voyage inédit à 
travers les joyaux de 
toutes les époques et   

les savoir-faire des maîtres-verriers. 
Revivez l’épopée de la Révolution Industrielle à 
travers documents d’archive et anciennes machines. 

Infos : Rue du Cazier, 80 - 6001 Marcinelle 
Tél. : 071/88.08.56  

 
 

Cette promenade vous est proposée par 

 
Rue Edmond Schmidt, 1 
6280 Gerpinnes 
Tél : 071/50.14.85 - Fax : 071/50.69.66 
Mail : info@si-gerpinnes.be 
URL : www.si-gerpinnes.be 

 

 
Accès en transport en commun :  

N5 : Lignes TEC 10, E ou 451 au départ de Charleroi 
ou de Couvin.  
IMTR :  Lignes TEC 10, 11, 12 ou 138b au départ de 
Charleroi (Ransart, Jumet, Gilly) ou Florennes 

 
Sources :  

Patrimoine monumental de la Belgique, tome 20 – 
édition DGATLP 
www.loverval.be 

Photos :  
H. Coppée – SIG 
www.entre-sambre-et-meuse.be 

 

 
 

Loverval 
 

« A la découverte de l’art-déco » 
 
 

 
 
 

 
 
 

Pédestre Vélo 

Facile Difficile 

 
Cette boucle de 6 km, à l'extrême nord-ouest de 
l'entité, nous fait découvrir Loverval dans toute 
sa diversité. Elle peut aisément être divisée en 
deux par la très fréquentée N5. 
A l’est : partant du "vieux Loverval" aux abords 
de la place Brasseur, elle traverse le "quartier 
des Morlères", voisine le « Verger Namèche » et 
visite "Loverval la sportive" et son centre 
ADEPS. 
A l’ouest : depuis l’arrière de la bibliothèque, 
elle serpente dans le "quartier du Try d'haies" 
avec ses rues étroites et ses venelles, s'enfonce 
dans le bois de Loverval qui abrite la "grotte des 
Sarrasins", découvre "Loverval la récréative" 
avec le centre de délassement, ses grands lacs 
et les courts de l'Astrid Bowl pour arriver au 
"quartier du Chéniat". 
Pour la boucle complète, le retour vers l'église 
St-Hubert se fait depuis le Chéniat par "la 
cascade" aux confins de Loverval et de la 
commune voisine de Couillet. 

 

L’avis du promeneur : 
Parcours aisé mais difficilement accessible aux 
voitures d’enfants et aux personnes à mobilité 
réduite en raison de la présence d’escaliers. 

 

Eglise de 
Loverval 

 

A refaire 
 

2 H 
 

6 Km 



  

Parcours : Au départ de la Place Brasseur, [1] entamer la montée 
de la rue de la Brasserie. Après le n° 12, brusque quart de tour à 
gauche. Gravir les soixante marches pour  atteindre la rue de la 
Blanche Borne. Traverser puis continuer tout droit avenue du Vieux 
Frêne. Après une courbe vers la droite, quart de tour à gauche dans 
l’allée des écureuils qui se prolonge par un sentier pour aboutir au 
chemin du Bois de Fromont. Tourner  à droite et passer devant le 
verger Namèche. [2] Continuer la descente en longeant le bois de 
Fromont. Peu après l’avenue du Vieux Frêne, brusque virage à droite 
pour enfiler le sentier des Morlères. [3] 
Traverser la rue de la Blanche Borne et entamer l’allée des Sports. La 
boucle « est » se termine en empruntant ensuite à droite le chemin 
du Château qui reconduit vers la place Brasseur. 
Pour les plus courageux, bifurquer à gauche, juste avant les dortoirs 
du centre sportif, dans un sentier ascendant et rectiligne. Au bout, 
l’itinéraire s’embranche à gauche sur l’allée des Sports, au-delà d’un 
coude.  
Après avoir traversé avec prudence la grand-route (N5), entamer en 
face la rue du Village, point de départ de la boucle « ouest ». Au 
carrefour, prendre à gauche, puis, après le n° 56, enfiler une petite 
ruelle à droite entre les haies. Au carrefour suivant, virer sèchement 
à gauche dans la rue des Haies. Presque au bout, après le n° 29, 
enfiler à gauche une petite ruelle avec poteaux d’éclairage. Dépasser 
une aire de rebroussement sans changer de direction et continuer 
entre les 23a et 23b.  
Prendre le sentier à droite, négliger la rue de la Joncquière et 
obliquer à gauche dans un chemin de terre qui devient herbeux et 
humide. Prendre à droite une ancienne drève et pénétrer dans le 
massif forestier. 
Au bas de la descente, passage à gué du ruisseau du Fond des Haies. 
Prendre à droite et suivre le ruisseau. Petit détour à gauche vers le 
mémorial des fusillés [4]. [5] Au carrefour suivant, en forme de 
« T », au niveau de l’allée des Templiers, quitter les chemins 
empierrés et continuer en suivant les méandres du ruisseau du Fond 
des Haies en passant d’une rive à l’autre. Large sentier humide avec 
ponceaux pour les passages difficiles. 
Prendre tout au bout à gauche, l’allée des Cygnes, et puis à droite 
pour contourner le centre nautique. Emprunter le passage, précédé 
de quelques marches, entre le grand lac et les courts de tennis de 
l’Astrid Bowl. Une rampe pavée donne ensuite accès à l’allée des 
Lacs. 
Dans un coude, un espace vert avec des chênes remarquables… et 
fin de la boucle « ouest » par l’allée du Grand Chéniat, puis à 
gauche, l’allée des Templiers et enfin à droite, au niveau de la N5, 
l’allée Notre-Dame de Grâce, ou prolonger la promenade en 
négligeant l’allée du Grand Chéniat. Descendre à gauche la grand-
route (N5). Passage aux feux et emprunter l’avenue Solvay. Prendre 
à droite la rue de la Cascade, et dans une courbe, à la limite de la 
localité, dévaler à droite le sentier schisteux le long de la clôture. Au 
fond, tourner à droite, allée Saint-Hubert, [6] et retour place 
Brasseur. 

 
 

Interprétation : 

 

[1] Ancien château entouré d’un beau parc 
ayant appartenu à la famille de Mérode. La 
partie la plus ancienne du château est datée par 
ancres des années 177(0). Elle aurait été 
construite par Louise-Martine de Flaveau de la 
Raudière, baronne de Loverval et d’Ermeton-
sur-Biert. C’était une résidence d’été et un relais 

de chasse en saison. Le château fut agrandi au cours du XIXème et 
début du XXème siècle. Il est occupé à présent par une école normale 
moyenne. 

[2] L’ancien verger Namèche fait partie d’un 
massif boisé de 800 ha dont plus de 500 ha 
d’un seul tenant. Le verger haute tige comporte 
plusieurs espèces fruitières anciennes et 
locales. 

   

 

[3] La 
chapelle du 
Trou Garou 
ou de 

l’Immaculée Conception 
de 1865, naguère bien 
entretenue. Elle portait 
une inscription pieuse qui  
a aujourd’hui disparu « A 
peste, fame et bello, 
libera nos Maria Pacis. » 
La blanche borne serait 
une appellation donnée à 
une pierre par des 
mineurs de Châtelet. 
 
[4] A une centaine de 
mètres : Mémorial et 
ancienne carrière des 
Fusillés. Poteau 
d’exécution symbolique. 
C’est ici que de jeunes 
résistants furent fusillés 
par l’occupant en 1942. 
Une cérémonie en 
rappelle le souvenir 
chaque troisième 
dimanche de septembre. 
 
[5] Site préhistorique, les 
grottes des Sarrasins 
attestent l'occupation du 
paléolithique supérieur. 
Les objets découverts 
sont visibles au Musée 
archéologique de 
Loverval. 
 

 

[6] Eglise 
paroissiale 
Saint-
Hubert, 
construite 
en 1742 en 
pierre du  

pays, de style classique 
entourée d’un cimetière. 
Tour de 1847, haute de 
soixante mètres, coiffée 
d’une flèche pyramidale 
en ardoises, et portail en 
plein cintre.  

 


